
 

 

- Lettre ouverte aux candidats à la présidence du CNOSF – 
 
 

Dans quelques semaines, le CNOSF élira son nouveau président. Ce choix est déterminant : le sport français a 
besoin d’un leader visionnaire, capable de travailler avec toutes les fédérations, de les écouter, de prendre en 
compte leurs problématiques spécifiques et de les concerter pour chaque grande décision.  

Émanation du Comité International Olympique (CIO), le CNOSF représente le sport en France, promeut des 
valeurs et un idéal de paix, bien au-delà des querelles politiques. 

Le CNOSF doit être au service du mouvement sportif dans son ensemble : des fédérations, des clubs, des 
structures territoriales, des bénévoles et bien sûr des athlètes, qu’ils soient de haut niveau comme en pratique 
loisir. Il doit mieux accompagner, mieux anticiper, mieux innover. 

Un CNOSF en prise avec le réel 

Le sport ne se développe pas seul. Il est impacté par les décisions politiques, les enjeux économiques et les 
crises géopolitiques. Le président du CNOSF devra anticiper ces mutations, peser dans les débats d’actualité 
(budget, port du voile, gouvernance, etc) et être un interlocuteur de référence, en France comme à l’international. 

Le dialogue avec l’État, les collectivités, le monde économique devra être renforcé pour assurer des 
financements pérennes et un cadre favorable au développement du sport. Mais au-delà, le CNOSF devra aussi 
accélérer sa coopération avec les comités olympiques européens, dans une logique de partage d’expériences et 
de coordination stratégique. 

Un CNOSF visionnaire face aux nouvelles pratiques 

Le sport évolue, et le CNOSF doit être à l’avant-garde. Les nouvelles disciplines, les innovations technologiques, 
l'évolution des usages sportifs doivent être intégrés à notre réflexion. L’Esport, qui fera son entrée aux Jeux 
Olympiques de 2027, en est l’exemple parfait. Le CNOSF doit accompagner ces transformations, sans opposer 
tradition et modernité, mais en construisant une vision équilibrée et ambitieuse du sport de demain. 

Une présidence de l’action 

Le CNOSF ne peut être un organe figé. Il doit être un moteur pour nos fédérations, une plateforme 
d’accompagnement, un facilitateur de succès. Nous attendons de son futur président une gouvernance 
transparente, un engagement total et une réelle capacité à fédérer le sport français. 

Aux candidats, une responsabilité historique 

À vous, candidats à la présidence du CNOSF : quelles seront vos réponses aux attentes du mouvement sportif ? 

Nous ne voulons pas de promesses floues ou de compromis sans ambition. Nous voulons un projet clair, des 
engagements concrets et une action déterminée. 

Le 19 juin, nous ne choisirons pas seulement un président. Nous choisirons une vision et une direction pour le 
mouvement sportif français. 
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